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des foûs et des forçats, qu'un pareil événement pouvait faire plier. A la
cour impériale comme dans les prisons, il fut toujours le prêtre remplissant
les devoirs de son ministère, jamais le courtisan cherchant la fnveur. M. de
Bausset cite, dans ses Affémoire sur l'Iisfoire du Palais impérial, une cir-
constance qui vient à l'appui de cette assertion.

" Après son lever. dit-il (22 juillet 1806), l'Empereur retint auprès de lui
'C son aumòîûnier, M. labbé Fournier, qu'il venait de nommer à P (rvch le
« Montpellier, et causa longtemps avec lui sur des matières de th-éologie.

genre de conversation qu'il aimait beaucoup. L'Mvèque de Montpellier.
s'apercevant que Napoléon ne cherchaitl qu'à le faire expliquer, crut

Il devoir pofiter en toute liberté de l'occasion qui lui était si naturellement
« offerte pour jeter dans l'àme de l'Empereur quelques sentiments religieux,
' et dès lors il s'abandonna avec chaleur à toutes les inspirations qui pou-
« vaient amener le résultat qu'il désirait d'obtenir.' Napoléon, sans partager
Sl'exaltation du prélat, n'en fut pas moins satisfait (le sa douceur et de son
'C zèle. Il v eut surtout deux points sur lesquels ils ne furent point d'accord,
' celui de l'enfer, et celui de : point de salu? hors de l'Eglisc. L'Empercur
' disait en riant à l'impératrice Joséphine, qu'il avait disputé comme un diable

sur ces deux pointz, sur lesquels, de'son côté, l'évèque avait été inexorab!e.
' M. l'evèque de' Montpellier. avait- depuis longtemps la réputation d'un
" homme-distingué par ses qualités et par ses talents. Il était même devenu
'c:célèbre par ses sermons, par les persécutions extraordinaires qu'ils lui
I avaient attirées, par le courage simpie et calme avec lequel il les avait sup-
C portées, et par le chemin que ces niémes persécutions lui avaient ouvert
" pour arriver au point d'élévation où nous le voyons encore aujourd'hui

(1527). J'ai souvent entendu Napoléon regretter de s'être trop laissé aller
"-aux, impressions de la police, et d'avoir maltraité injustement un prélat
< aussi recommandable."

L'abbé Fourrier sembla avoir acquis par les souffrances qu'il avait subies.
le calme et le repos du reste de sa vie.. Conservé, comme- il devait l'étre,
dans son évêché, au retour des Bourbons,.il vécut à Montpellier, sans faste
et-sans-parcimonie,faisant le plus de bien qu'il pouvaiî,donnant-à ses séminai-
res une impulsion qui les avait mis en réputation dans toute la France et fiii-
sant sans ostentation d'abondantes aumônes. On se rappelle encore cet hi-
-ver si rigouTeux, qui fut surtout-si funeste à la classe indigente. Lév éque
de Montpellier avait une maison de campagne à laquelle il aimait souvent à
se rendre. On le rencontrait durant cet hiver allant à pied à cette maison de
campagne, située à deux lieues de la ville. - Il prétendait que cet exercice
était nécessaire à-sa santé.. Ce n'était pas le vrai motif; il avait vendu sa
voiture et ses chevaux pour faire l'aumône aux pauvres, et leur avait aftecté
pour revenu ce que tout-cela lui coûtait d'entretien. Il négligea trop la chaire
au gré des nombreux auditeurs qui accouraient constamment à ses sermons.
Pourtant dans toutes les occasions solennelles, il l'a occupée et toujours avec
le même éclat

L'abbé Fournier de la Condamine est mort à.Montpellier, le 26- décembre
1536, dans la soixante-seizième 'année de soti âge et la trentième de son
épiscopat. Sa mort a été remarquable par sa-courageuse résignation et sa
piété profonde. Il a été regretté de tout le monde dont il avait acquis la re-
connaissance ou au moins Pestime. Le clergé et le diocèse de Montpellier
conserveront toujours le Louvenir de ses grandes qualités et de ses éminentes
vertus. E. ALOîzE.

FIfN.

MfrCRosCOPE NoUVESU.-Un-opticien de l'institut- royal de physique de
Londres vient, dit-on, d'inventer un nouveau microscope composé <de six
puissances qui, réunies entre elles, gro;si"sent les objets sotxante-quîatorze-
millions de fois. Au moyen de cet instrument, dbnt la lentille à-25 centi-
mètres de diamètre, les ailes de ln cigale ne paraissent pas avoir moins le
neuf mètres de longueur. L'oil le la mouche, que l'on dit contenir 750
facettes,.est tellement grossi,.que chaque facette paraît avoir 40-centimètres
de diamètre. Un cheveu obtient, par la puissance de ce microscope, un dia-
mètre de 50=centimtres-de circenférence.

EXERCICES LITTÉRAIRES DU COLLÉGE DE MONTRÉAL.
Les ExERCICEs PUB3LTCs DU COLLEGE auront lieu le 25 et le 26 du cou-

rant, en quatre séances. Celles du matin- comrfienceront à huit heureset
demie ; et celles.du soir, à une heure et demie. Dans les trois premières
les élèves serontexaminés sur ce qui fait la matière ordinaire de leurs étu-
des :*les languesla géographie, l'histoire, les Matématiques, la Littérature
&c. La dernière stance s'ouvrira par quelques thèses de philosophie : % ien-
dront ensuite des discours académiques, ci français, en anglais. en grec et
en latin, de la composition des élèves. Personne ne sera admis à cette der-
nière séance à moins d'étre pourvu d'une carte d'entrée. Le tout se ter-
minern .pa la DIsTrInUTION SOLENNELLE DES Pr.ix. Immédiatement après
commenceront les vacances, et les classes s'ouvriront de nouveau le 18
septembre.

A cette époque il y aura dans les bâtiments du collége, troiz classes nou-
-elles, tenues par les frères les Ecoles Chrétiennes. Les élèves pensior;nai-
res du collége auront la faculté d'y assister. Et les mesures ont été prises
pour recevoir au coll.'ge, comme pensionnaires, les enfans qui se présente-
ront pour suivre ces classes, pourvu que les parens nient soin dle faire leurs

mandes.'avancee.. BAYLE, Directeur.

EN VENTE A CE tUURTEAT,
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du Très-Saint et InmacIll

C.CE U R D E M A R 1 E,
Elablic dans l'église calhédrale le Montréa, le 7 févricr 1841.

QUATRIEME EtDTION EN CANADA,

A V E C L . P PrO B A T 1 O N D E M G R . D P Di1 N T l t A L -

Montréal 15 juillet is.1-3..
o---

A VENDRE A CE BUREAU
FETIT A1HEGI DM GEOGRAFHIE. i'BLISrO DU CANADA.
suivi de quelques NoTioNs Gnni.arCA.ES ur fucier eux enfuans l'é-
luzde le la langue anglaisc à l'usage des Ecoles du diocèse. 1ère. édition..
Prix. 15 sols.

Montréal, 13-juin 1843.

LE SOUSSIGNr, a l'honneur de prévenir Mlessieurs les Ecclésiastiqued
qu'il a amené de France un assortiment d'ORNEM ENTS pour Eglise qu'ils
pourront voir chez J. D. BEnNAnn, écr., rte St.Paul, consistant en:

Chandeliers d'autel et Croix assorties, Chandeliers d'accolytes pour bancs
d'muvre et Croix.

Flambeaux et girandoles pour'saltts du Si. Sacrement, argentés et dorée.
Encensoirs et Navettes argentés et etn argent ; Ciboires, Calices et Osten-

soirs de diverses grandeurs, en argent et argent doré; d'autres avec pieds et
t;ges en bronze doré et argente.

Des Croix de procession de diversee grandeurs,.argentées et rayons dorés
des Bénitiers et Goupillons argentés, dles Lampes pour églises.

Des.Burettes en argent et argent doré, avec les plateaux asscrtis en argent
ou en bronze ; des Boites aux Saintes-Huiles en argent, des Couronnes pour
Ostensoirs dorées, etc., etc., etc.

Sous peu de jours un très riche assortiment de chasubles, galons or fin ce
brodées, des aubes en batiste avec brodcries très riche,, des surplis pareils
des étoles pastorales riches et autres etTets qui seroit-remis à Alessieurs le
Ecclésiastiques à îles prix très modérés. Les envois-seront faits sur la
pemande et.désigiation.

Montréal, le 23 juin IS-13. F. DE MONTR AVEL.

:.,rtrns NOUvrAus:.
LE SOUSSIGNÉ vient-de recevoir une belle collection.de

LIVRES DE RELIGIO, DROITS, MEDE--
CIXE, LIT TERJ/ZTURE, &c 'Src.. &-c.

AUSSi,

IMAGES, CHAPELETS, MÉDAILLES, &c. &c. &c.
[I se charge à lordinaire de préparu r des R:GIsTIZss de Paroima de 12 à

1-00 feuillets.
Montréal, 18 Nov., is42. E. R. FABRE-.

EXERCICE TRES DEVOT
A

LE
T I A C DI A T 17 t G I.

Petit Volumne nourclement imprimi avec de boni caractère.ç, se *end à la Librairie d-

n UE S T. P AU L, v IS-A -v IS L .O'I-E L rtA s Co ,
Et chez les différens Libraires de cette rille.

NOUVELLE ÉDITION, REVU;, ET AUGM.TÉE DES PRI±REs DE LA sYtTE .
MESsE, ET DES vplnS DU nDu ANCrIE.
------ o

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
LES MRLANGEs se publient deux fois la semaine, le Mardi et le Vendredi.

Le prix de l'abonnement, payable d'avance, est de quATRFPAsTIFEs pour
'année. et cINa PIsrTizs par la poste. On ne. reçoit point. d'abonnemnent
pour moins le six mois. Les abon:és qui veulent cesser de souscrire au
Journal,doivent en donner avis un mois avant l'expirationi de leur abonnement

On s'abonne aiu bureau du Journal, rite St. Denis, à Montréal, et cher.
.M. Fanr, et LcPioiio, libraires le cette ville.

Pt ix.es annonces.-Six lignes et att dessous, Ire. insertion, 2 v. Zd.
Chaque insertion subséquente, 7. d.
Dix lignes et au-dessous, Ire. inserion, 3.. 4-d.
Chaque insertion subséquente, 1id.
Att-dessius de dix lignes, Ire. insertion par ligne, . 4 .d.
Chaque insertion sub4éqteqnte, id.
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